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Pembroke Papers, 1780—1794, publies par Lord Herbert. Jonathan Cape,

Londres 1950, 509 p.

En 1939 parut Henry, Elizabeth and George, le premier volume des

papiers d'Henri, dixieme comte de Pembroke. Reimprime en 1942, cet ouvrage
fut alors offert au public sous le titre de Pembroke Papers.

Lord Herbert, qui prepara le texte des volumes publies en 1939 et en

1942, nous presente aujourd'hui une seconde serie de documents relatifs ä

son ancetre. Nous suivons le comte de Pembroke aux cours des dernieres

annees de sa carriere, de 1780 ä 1794.

En 1780, l'Angleterre est engagee en une guerre fertile en surprises et

en deconvenues. Lord North est au pouvoir; bientöt, mettant fin ä des mois

d'instabilite gouvernementale, Pitt devient premier ministre, en decembre

1783. II l'est encore en 1794; apres plusieurs annees de paix et de prosperite,

le pays est de nouveau entraine dans une guerre qui va lui imposer de

lourds sacrifices. Le livre qui nous interesse couvre donc les annees qui, de

la guerre d'Amerique au debut des guerres de la Revolution, constituent ce

que l'on appelle communement les annees de paix du premier ministere Pitt.
Periode importante, qui voit s'effectuer une serie de reformes concernant
l'administration coloniale et la vie economique, sociale et parlementaire du

pays.
Les vicissitudes politiques de ces annees de transformation trouvent leur

echo dans les papiers des Pembroke. Le comte lui-meme est un ennemi

acharne de North et compte parmi ses amis Lord Carmarthen, qui pendant
plus de sept ans oceupa sous Pitt le poste de secretaire d'Etat aux affaires

etrangeres et fut remplace en 1791 par Lord Grenville.
Le fils de Pembroke, Georges, Lord Herbert, officier au premier regiment

de dragons, participe activement k la vie politique. En 1780, il entre au
parlement comme representant de Wilton; des 1784, il siege au Conseil Prive.

Ni les devoirs parlementaires, ni les obligations militaires n'empechent
le pere et le fils de faire sur le continent de frequents sejours. Nous les trouvons

dans le sud de la France, k Geneve, k Lausanne ou k Berne. Le comte

eprouve pour l'Italie une affection particuliere; il y passe de longs mois, y
menant joyeuse vie, envoyant k sa famille des lettres sur les sujets les plus
divers.

Car les Pembroke Papers abordent plusieurs des aspects de la vie de

l'epoque: nous y trouvons des impressions de voyage k cote de considerations

politiques, l'expression de soucis menagers et le reflet des ceremonies

de la cour. Par l'un de ses correspondants — John Floyd, officier de l'armee
des Indes, cree" baronnet en 1816 — Lord Herbert est au courant des conditions,

souvent difficiles, reservöes aux jeunes Anglais desireux de faire
carriere dans les colonies.

La vie familiale des Pembroke ne fut pas, semble-t-il, sans nuages: le

comte est responsable de la plupart des incidents qui troublerent la paix du

foyer; inconstant en amour, brouillon en affaires, il s'attire a plus d'une re-
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prise les reproches de sa femme et de son fils. Lord Herbert declare meme,
dans une lettre adressee le 11 septembre 1784 k son ami William Coxe, que
Lord Pembroke «qui, vous le savez peut-etre, est le moins serieux des etres
humains, m'envoie les messages les plus curieux, me demandant de faire
ceci pour celui-ci et cela pour un autre; bien qu'il n'ait plus aucun lien avec
les milieux dirigeants actuels, il continue selon sa methode bouffonne, comme
si j'etais le comte de Pembroke et lui Lord Herbert, alias personne». Moments
d'exasperation qui devinrent d'annee en annee plus nombreux et creuserent
entre le pere et le fils un regrettable fosse.

La plupart des lettres publiees dans ce second volume des Pembroke
Papers sont dues ä la plume du comte et de Lord Herbert. Parmi les auteurs
des autres lettres figurent, ä cote de Lady Pembroke, le roi Georges III, la
reine Charlotte, Lord Carmarthen, le comte de Malmesbury, Sir William
Hamüton, ambassadeur a Naples, le general Amherst, commandant en chef
en 1780, etc. Le style de ces lettres nous fait parfois sourire; de nombreux
fragments de phrase sont ecrit en francais et temoignent de l'attrait
qu'exercait, sur les membres de la bonne societe anglaise, la langue de Voltaire.

Des fragments du Journal tenu par Lord Herbert sont egalement publies,
ä cöte de la correspondance proprement dite.

L'annee 1793 fut pour Lord Herbert une annee de deuil: sa femme (il
avait epouse en 1787 sa cousine, Elisabeth Beauclerk) et deux de ses fils
moururent en l'espace de quelques mois. Le 26 janvier 1794, Henri, dixieme
comte de Pembroke, les suivit dans la tombe; il avait aime son pays, les
belies femmes, les chevaux et les chiens. Sa mort clöt le second volume des
Pembroke Papers. Les archives de sa famille contiennent encore de nombreux
papiers inedits. Seront-ils publies, un jour?

Lausanne Ernest Giddey

Hubbbt Schiel, Johann Michael Sailer, Leben und Briefe. Erster Band:
Leben und Persönlichkeit in Selbstzeugnissen, Gesprächen und
Erinnerungen der Zeitgenossen. Gregorius-Verlag vorm. Friedrich Pustet,
Regensburg 1948. 772 S.

Hubert Schiel ist jenen Historikern, die sich mit der Geistesgeschichte
des 18. und 19. Jahrhunderts befassen, keine unbekannte Persönlichkeit,
hat er sich doch mit seinen kritischen Forschungen über Männer lebendigen
Christentums in der Geschichtschreibung einen rühmlichen Namen gemacht.
Mit der vielseitigen Persönlichkeit Sailers (1751—1832) beschäftigt sich der
Autor seit mehr als zwei Jahrzehnten. 1928 erschienen aus seiner Feder
«Bischof Sailer und Christian Adam Dann, ein Erwecker christlichen Lebens
in Württemberg» sowie «Sailer und Lavater», 1932 «Bischof Sailer und Ludwig

I. von Bayern».
Der vorliegende umfangreiche erste Band semer umfassenden Saüer-

Biographie gehört zweifellos zu den wertvollsten Erscheinungen auf dem
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